
La valse des ministres de l’Education nationale

Le SNE et le S2DÉ souhaitent bon vent à M. Attal. Nos deux syndicats ont

apprécié les prises de position et certaines des orientations de l'ancien ministre de

l'Education nationale. Son passage éclair laisse pourtant une certaine amertume, un

sentiment  d'inachevé,  voire  d'abandon.  Cinq  ans,  quatorze  mois,  cinq  mois,

combien de temps restera le prochain ministre ? Moins ? Nous espérons que non.

Nous déplorons cette valse toujours plus rapide qui laisse à croire que le sujet de

l'Education nationale est un sujet jetable ou trop lourd à endosser. Nous sommes

pourtant plus d'un million de professionnels à nous en emparer et à le vivre chaque

jour. Enseigner et apprendre sont des activités qui nécessitent de la sérénité et du

temps.  Voilà  pourquoi  il  est  important  que  l'Education nationale  retrouve  de  la

stabilité et suive un cap défini posément. 

Nos syndicats espèrent que le prochain pensionnaire de la rue de Grenelle saura

améliorer  les  conditions  de  travail  des  professionnels  du  premier  degré,  qu'il

continuera la transition amorcée vers une école inclusive qualitative et surtout qu'il

reprendra  à  bras  le  corps  la  question  de  la  revalorisation  des  personnels  en

s'attachant prioritairement aux moins bien lotis d'entre eux : ceux qui exercent dans

le  premier  degré.  Le  SNE et  le  S2DÉ s'emploieront,  à  leur  mesure,  à  guider  le

prochain ministre sur ces chemins.
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